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Lettre aux Amis du 27 juillet 2025    

Le camp missionnaire diocésain (21-26 juillet). 

  

Lundi 21 juillet 2025 

J’accueille, à l’évêché comme tous les ans, le Groupe Missionnaire Diocésain qui entamera 

une semaine de camp missionnaire dans huit paroisses du diocèse : Sghar, Jrabta, Abdelli, 

Toula, Derya, Douk, Mar Mama et Dahr Abi Yaghi.  

Les membres du Groupe Missionnaire sont logés à l’évêché. Ils sont cinquante-quatre 

personnes : 36 jeunes laïcs engagés dans les différents secteurs de la pastorale diocésaine 

et formés dans les mouvements et les groupes auxquels ils appartiennent, 14 jeunes prêtres 

du diocèse (issus eux-mêmes du Groupe missionnaire et des mouvements d’Église), 1 

religieuse, trois séminaristes. Ils sont suivis par le Père Charbel Tannous, leur aumônier.  Ils 

suivent une formation appropriée tous les avant-midis pour compléter les sessions de 

formation qu’ils ont suivies durant l’année, et partent les après-midis, en huit groupes, dans 

les paroisses auxquelles ils sont assignés pour des activités avec les enfants, les jeunes et 

les adultes et des visites aux familles à partir de 15h30. Ils animent la messe à 17h30, et 

terminent par une veillée biblique ou une heure d’adoration devant le Saint Sacrement, 

avant de rentrer à l’évêché, vers 21h00, pour le dîner et une réunion d’évaluation.    

Je les accompagne tous les jours et je profite pour visiter les paroisses, être à l’écoute des 

fidèles et vivre avec eux une proximité de pasteur.   

Ces jeunes sont exceptionnels dans leur engagement, enthousiastes à porter l’Évangile à 

leurs confrères dans la joie et l’espérance dans les conditions difficiles que connaît notre 

cher pays le Liban. Je peux être témoin de leur zèle missionnaire et de leur dévouement.  

Le thème choisi pour le camp de cette année est l’espérance en cette année jubilaire de 

l’espérance : « Seigneur, Tu es mon espérance ». Ce thème est traité par les formateurs de 

la matinée et vécu les après-midis dans les paroisses selon le schéma suivant :   

Le 1er jour : Introduction, le concept de l’espérance chrétienne. Le 2ème jour : l’espérance 

dans la vie personnelle – L’espérance du croyant (Rm.4,18-25, Abraham). Le 3ème jour : 

l’espérance dans la vie communautaire – L’espérance de l’humanité dans l’Église et avec 

elle (Mc. 2,1-12, guérison du paralysé). Le 4ème jour : l’espérance dans la vie éternelle 

(Ap.21,1-7). Le 5ème jour : Messagers et pèlerins d’espérance dans notre Église et notre 

société au Liban (Bulle d’indiction du jubilé de l’année 2025 du Pape François).    

  

Sur un autre registre, je signale que l’émissaire américain, M. Tom Barrack, arrivé hier soir 

à Beyrouth, compte rencontrer le président de la République Joseph Aoun, le président du 

Parlement Nabih Berry et le Premier ministre Nawaf Salam. Au Palais de Baabda, le 

président Aoun lui a remis un « projet de protocole d’accord pour la mise en œuvre des 

engagements du Liban » comme réponse officielle du Liban élaborée par les trois 

présidents (Aoun, Berry et Salam). A sa sortie, M. Barrack a indiqué que "le président 

américain Donald Trump accorde de l’importance à la situation au Liban et au 

rétablissement de la stabilité dans la région. Mon retour au Liban intervient alors que la 

Syrie et la région sont à nouveau instables, et nous devons nous concentrer aujourd’hui sur 

le Liban pour rétablir la stabilité ».   
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Il semble que le Hezbollah n’est pas d’accord avec la réponse officielle du Liban. Ce qui a 

amené le président Berry à se réserver de présenter un nouveau document qui puisse 

satisfaire le Hezbollah et les Américains !  

  

Mardi 22 juillet 2025  

C’est la fête de mon patron, Saint Nohra (lumière en syro-araméen et Lucius en latin), né 

en Perse de parents riches, converti au christianisme, il devient prêtre ; il distribue sa 

fortune aux pauvres et se consacre à annoncer l’évangile dans toute la région, jusqu’à la 

côte phénicienne. Il est mort martyr vers la fin du IIIème siècle, non loin de la ville côtière 

de Batroun, à Smarjbayl, où une église est dédiée à son nom. C’est là où j’ai été ordonné 

prêtre le 13 septembre 1977.  

A la messe de ce matin, j’ai eu une prière particulière pour le Père Louis Tronchon, décédé 

il y a un an dans le diocèse de Saint-Étienne, mon compagnon de route pour la promotion 

du jumelage entre nos deux diocèses depuis 1998 en collaboration avec nos évêques d’alors 

Paul Emile Saadé, Pierre Joatton puis Dominique Lebrun et Sylvain Bataille.   

Je signale que notre président de la République Joseph Aoun est arrivé à 16h à Bahreïn, 

pour une visite officielle de deux jours, à l’invitation du roi Hamad ben Issa Al Khalifa. À 

son atterrissage, le président Aoun a souligné « la profondeur des liens historiques et 

fraternels qui unissent le Liban et Bahreïn ». « Cette visite, a-t-il dit, représente une 

occasion précieuse pour renforcer les liens de coopération entre nos deux pays frères dans 

différents domaines politiques, économiques et culturels ». « Les visites que j’effectue dans 

les pays du Golfe visent à rétablir les liens entre le Liban et ces États, et surtout à restaurer 

la confiance entre les deux parties ».  

  

Mercredi 23 juillet 2025 

9h30, à Bkerké, Sa Béatitude notre Patriarche Cardinal Raï a reçu l’émissaire américain 

Tom Barrack accompagné de l’ambassadrice américaine à Beyrouth Liza Johnson 

concluant sa visite au Liban pour un long entretien. A sa sortie, il a déclaré à la presse :  

« Je me suis réjoui de la rencontre de Sa Béatitude pour apprécier le rôle prépondérant que 

joue l'Église au Liban. Ma visite porte aujourd’hui l’espoir aux Libanais. Il est temps que 

les responsables libanais collaborent ensemble pour une solution plausible. Je suis venu 

écouter les conseils de Sa Béatitude sur la vraie volonté des responsables libanais ».  

En Israël, et alors qu’on parle sérieusement, dans le cercle des pays influents comme la 

France, de l’adoption de la solution des deux États, on note qu’à la Knesset (Parlement 

israélien) 71 députés israéliens (contre 13) ont voté ce matin un appel au gouvernement à 

annexer la Cisjordanie (occupée depuis 1967), afin de « retirer de l'ordre du jour tout 

projet d'État palestinien ». Dans ce vote, soutenu par des élus de la coalition de droite du 

Premier ministre Benjamin Netanyahu mais aussi par des députés de l'opposition, les élus 

ont affirmé que l'annexion de ce territoire « renforcera l'État d'Israël, sa sécurité et 

empêchera toute remise en question du droit fondamental du peuple juif à la paix et la 

sécurité sur sa patrie ». « La souveraineté en Judée-Samarie (la Cisjordanie), fait partie 

intégrante de la réalisation du sionisme et de la vision nationale du peuple juif, qui est 

retourné dans sa patrie ». 
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L'Autorité palestinienne a réagi qualifiant ce vote « d'atteinte directe aux droits du peuple 

palestinien et une violation flagrante du droit international ».  

On assiste là à des développements graves et dangereux pour la paix dans la région !!!  

  

Jeudi 24 juillet 2025 

Notre Premier ministre Nawaf Salam est reçu aujourd’hui à l’Élysée par le président 

français Emmanuel Macron avec qui il a eu un long entretien suivi d’un déjeuner de travail.  

A sa sortie, M. Salam a déclaré qu’il « rentre à Beyrouth rassuré par l’engagement du 

président Macron à aider le Liban, à renouveler le mandat de la Force intérimaire des 

Nations unies au Liban (Finul) et à renforcer les relations bilatérales, notamment dans les 

domaines de la sécurité, de l’économie, de l’éducation et de la culture ». 

Sur un autre plan, je signale que le président Macron a annoncé dans la journée que la 

France va reconnaître l'État de Palestine en septembre à l'ONU : « Fidèle à son 

engagement historique pour une paix juste et durable au Proche-Orient, j'ai décidé que 

la France reconnaîtra l'État de Palestine. J'en ferai l'annonce solennelle à l'Assemblée 

générale des Nations unies, au mois de septembre prochain ».  

Le Premier ministre israélien Benjamin Netanyahu et le secrétaire d'État américain Marco 

Rubio ont immédiatement rejeté la déclaration du président français !  

A 18h00 : Je suis à Achkout, siège du Vicariat patriarcal de Sarba, aux côtés de mon 

confrère S. Exc. Mgr Paul Rouhana, pour prendre part aux Journées diocésaines qu’il 

organise dans son vicariat toute cette semaine. Ce soir, c’est Sr Nathalie Becquart, Sous-

Secrétaire du Secrétariat général du Synode des Évêques à Rome, qui donne une 

conférence sur « La synodalité comme prophétie sociale – Un chemin prometteur pour le 

Liban », en s’étalant sur « La vocation prophétique de l’Église en consonance avec la 

vocation du Liban, Pays-Message ».    

  

Samedi 26 juillet 2024   

En revenant à notre camp missionnaire diocésain, j’avais tenu à me rendre personnellement 

tous les après-midis dans les différentes paroisses pour encourager les membres du Groupe 

missionnaire dans leur mission. Ils partent en mission, en messagers d’espérance et de 

réconciliation, se dévouant avec enthousiasme à porter l’Évangile dans la joie de Jésus 

Christ qui leur dit : « La moisson est abondante mais les ouvriers peu nombreux. Priez donc 

le maître de la moisson d’envoyer des ouvriers à sa moisson » (Luc 10,2). Les jeunes 

missionnaires revenaient tous les soirs heureux d’avoir rencontré le Christ dans chaque 

fidèle et avides de raconter leurs expériences, chaque jour plus riche que le précédent.  

19h00 : Je suis dans la paroisse de Abdelli, pour la clôture du camp missionnaire. J’ai 

présidé l’eucharistie avec un nombre de prêtres dont les curés des paroisses concernées par 

la mission, en présence des centaines de fidèles des huit paroisses, venus témoigner leur 

foi en Dieu et leur espérance en Jésus Christ qui ne déçoit pas.  

Dans mon homélie, je suis parti de la question posée par le légiste à Jésus : « Maître, 

que dois-je faire pour recevoir en partage la vie éternelle ? » (Luc 10,25), pour 

commenter la parabole du bon samaritain et l’amour envers Dieu et le prochain. « Nos 

jeunes missionnaires, ai-je dit, sont allés, au milieu de vous, en messagers d’amour et de 
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paix annoncer qu’il est temps, après cinquante années de guerres, d’adopter l’attitude 

du bon samaritain ; c’est-à-dire de vivre la charité dans le pardon sans condition, même 

envers ceux que nous considérons ennemis, et d’œuvrer pour la réconciliation. Et moi-

même, ce soir, je vous envoie tous, comme je les ai envoyés, des messagers d’espérance 

et des artisans de paix en vous disant : Notre pays a besoin de paix ; notre Église a besoin 

de paix ; nos paroisses, nos maisons et nos familles ont besoin de paix. Soyez vous-

mêmes les bons samaritains pour témoigner de l’amour contre la haine, du pardon 

contre la vengeance et de la paix contre la guerre. Portez l’espérance en Notre Seigneur 

Jésus Christ qui ne déçoit pas et qui est avec nous jusqu’à la fin des temps ! ».    

Un spectacle a suivi la messe où les groupes des paroisses ont présenté, avec les enfants et 

les jeunes, une lecture, à leur manière, de scènes de l’évangile représentant ce qu’ils ont 

vécu et appris de cette expérience missionnaire.   

  

Dimanche 28 juillet 2024  

En ce 8ème dimanche du temps de Pentecôte, Sa Béatitude notre Patriarche Cardinal Raï n’a 

pas pu célébrer la messe solennelle car il était hospitalisé depuis jeudi à l’Hôtel-Dieu de 

France à Beyrouth suite à dérangement gastrique. Il vient de rentrer à Dimane, résidence 

d'été.  

Quant à moi, j’ai célébré à l’évêché et j’ai médité sur les lectures du jour.  

« Avec Saint Paul je dis : Il n’y a plus maintenant de condamnation pour ceux qui sont 

en Jésus Christ. Car la loi de l’Esprit qui donne la vie en Jésus Christ m’a libéré de la 

loi du péché et de la mort. (…) En effet sous l’empire de la chair, on tend à ce qui est 

charnel, mais sous l’empire de l’Esprit, on tend à ce qui est spirituel : la chair tend à la 

mort, mais l’Esprit tend à la vie et à la paix » (Rm.8,1-6). Et avec Isaïe je répète : Voici 

mon serviteur que j’ai élu, je mettrai mon Esprit sur lui, et il annoncera le droit aux 

nations. En son nom les nations mettront leur espérance » (Mt.12,18-21). (…) C’est le 

même Esprit de Dieu qui inspire nos jeunes missionnaires pour servir la réconciliation 

et la paix. Et avec eux je terminerai en disant : Seigneur, nous nous considérons comme 

les apôtres et les soixante-douze disciples que Tu envoies deux par deux devant Toi dans 

toute ville et localité où Tu dois aller Toi-même et qui revenaient dans la joie disant : tout 

nous est possible en Ton nom. Et Tu nous réponds : réjouissez-vous de ce que vos noms 

sont inscrits dans les cieux (Luc 10,1-20). Nous voulons être de bons samaritains pour 

secourir nos frères et sœurs dans la souffrance ou le désespoir et accomplir l’œuvre du 

Royaume de Dieu sur terre - Royaume de Paix, de Justice et d’Amour. Oui, notre 

espérance est plus forte que les défis de ce monde ! ».   

+ Père Mounir Khairallah, évêque de Batroun    

  

  

 

 

 

 


